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Ma première médaille 
 
 
Le vent glacial la paralysait, le stress la figeait sur place. Du haut de la montagne, Alice se 
concentrait le mieux possible pour sa toute première compétition de ski. Elle regarda 
autour d’elle : que des garçons ! Son orgueil féminin très développé, l’enjeu venait de 
décupler. Elle mit ses lunettes sur ses yeux bruns, brillants de détermination, ajusta 
précautionneusement ses skis et attendit patiemment le signe de départ. Moins d’une 
trentaine de secondes plus tard, le coup de départ fut lancé. 
 
Le son des skis sur la neige immaculée la transportait dans un autre monde. Plus rien 
n’existait. Seule la longue et ardue piste qui lui était offerte semblait digne d’intérêt. Alice 
ne réfléchissait même plus. Elle avançait rapidement et sûrement, sans même s’en rendre 
compte. Le paysage paradisiaque, la rude odeur des conifères lui chatouillant le nez, le 
froid intense prenant lentement le contrôle de son corps, le mouvement naturel de ses 
jambes luttant contre les bosses qui la narguaient : tout ceci la rendait heureuse, fière. Ce 
sport était son exutoire, sa passion. 
 
Soudain, elle perdit l’équilibre. Son corps pencha dangereusement vers l’avant, prêt à 
débouler les derniers mètres. Alice, apeurée, commençait à paniquer. Cependant, avide 
de victoire, elle se ressaisit, regagna sa stabilité et dévala le reste de la pente avec aplomb 
et assurance. Elle franchit la ligne d’arrivée, encore tout ébranlée. 
  
Exténuée, elle se coucha dans la neige poudreuse, épaisse et molle pour attendre 
l’annonce des résultats. La pression était à son comble. L’un après l’autre, les concurrents 
terminaient la course, certains avec confiance, quelques-uns même avec arrogance, 
d’autres avec peur, plusieurs emplis d’espoir visualisant tous les scénarios possibles. 
Finalement, les résultats furent dévoilés. 
 
En troisième place, un jeune blanc-bec, l’air hautain, regardant vers le ciel. Alice en était 
certaine, il devait remercier le seigneur d’avoir créé un être aussi talentueux et 
extraordinaire que lui. Il serra la main du juge, pencha la tête et le laissa lui remettre sa 
médaille, en prenant bien soin d’admirer son reflet sur celle-ci, évidemment ! 
 
En deuxième place, un macho ignare. « Vive les stéréotypes ! », pensa Alice en ricanant. 
L’expression hagarde inspirant le néant prolongé indéfini, ses yeux vides, sa cervelle 
paraissant aussi développée que celle d’un mulot, l’adolescent s’avança. Il articula 
difficilement quelques remerciements disgracieux et gagna sa place sur le podium. 
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Maintenant, la première place ! Comme toujours, les organisateurs de la compétition 
firent languir cruellement les skieurs en récitant la litanie de félicitations et 
remerciements.  Quelques minutes plus tard, on finit par annoncer le meilleur skieur : 
Alice ! Ses cheveux roux dans le vent, elle se rendit au podium avec fierté. Sur son passage, 
les visages éberlués s’accumulaient. Nageant dans une mer de testostérone, l’unique fille 
savoura ce doux triomphe. 
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C’est ainsi qu’Alice gagna sa première médaille. Fatiguée, elle retourna chez elle, alla 
s’étendre en méditant sur cette merveilleuse journée. Le goût succulent de la victoire 
restera à jamais gravé dans sa mémoire ! 
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